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Pour poursuive les réflexions proposées par Pierre Zarka et Danielle Sanchez, ceci 
est un essai, nécessairement partiel,  de « catalogue raisonné » des combats et 
orientations de ce que pourrait  être un communisme d’aujourd’hui,  pour servir 
d’aliment à la réflexion collective des « communistes unitaires », et le cas échéant 
de contribution à l’élaboration d’un manifeste communiste pour notre temps.
 
Il  manque  certainement  des  chapitres  entiers  (en  particulier  tout  ce  qui 
concernerait l’organisation particulière des communistes, ainsi - lacune essentielle 
- que ce qui concernerait leur investissement concret dans les débats politiques 
actuels).  Par  ailleurs,  ces  premières  remarques  sont  déséquilibrées.  Certaines 
d’entre elles sont par ailleurs susceptibles de ne pas faire l’unanimité ; il s’agit ici, 
et à ce stade, plus de provoquer au débat que d’en proposer de façon péremptoire 
une issue – à l’évidence prématurée…
 
Chaque point appelle développements, discussions, approfondissements, et parfois 
controverses.  Et  bien sûr,  chacun appelle  des initiatives,  des orientations,  des 
choix  politiques  pratiques,  qui  ne  sont  ici  pas  même  évoqués,  si  ce  n’est  à 
l’occasion  de  façon  très  lapidaire.  Il  s’agit  de  thèses  assez  abstraites,  qui 
demandent à être concrétisées en termes politiques.

THÈSES POUR LE COMMUNISME

 

1 - Les communistes militent pour le dépassement de toutes les structures sociales 
porteuses d’oppression : capitalisme et société marchande ; patriarcat ; nationalismes, 
racismes et xénophobies ; productivisme.
 
1.1 – Dépassement du capitalisme
 
1.1.1 –  La lutte anticapitaliste ne peut tirer  sa cohérence que de la lutte contre la 
marchandise.
 
1.1.1.1 – Les communistes militent pour le dépassement des relations marchandes. Ils 
favorisent le développement des gratuités, et des comptabilités en nature.
1.1.1.2 – Le dépassement de la marchandise passe par le développement de structures 
sociales coopératives, et de solidarités diverses.
 
1.1.2 – La lutte anticapitaliste est indissolublement lutte contre le salariat.
 
1.1.2.1 – Les communistes militent pour le dépassement du caractère marchand de la 
force de travail, et donc pour l’accroissement des droits collectifs et la constitution de 
pouvoirs réels des travailleurs dans les relations de travail, ainsi que l’augmentation des 
salaires.
1.1.2.2 – Les communistes luttent contre le principe même du droit au licenciement. Ils 
favorisent les mobilisations contre tout licenciement.
 
1.1.3 – Les communistes militent pour que nulle possession de patrimoine ne confère de 
droit économique
 
1.1.3.1 – Les communistes militent pour la diminution radicale et pour la suppression de 



tout revenu du patrimoine
1.1.3.2 – La propriété foncière doit être socialisée.
1.1.3.3 – Toute mesure tendant à diminuer la rentabilité économique des patrimoines 
lucratifs a la faveur des communistes.
1.1.3.4 – Les communistes militent pour un contrôle public, allant jusqu’à l’appropriation 
publique si cette appropriation en est une condition, de tous les principaux moyens de 
production, de distribution et d’échange.
 
1.1.4  –  Les  communistes  luttent  contre  les  politiques  inspirées  de  l’idéologie  néo-
libérale.
 
1.1.4.1 – Le développement des politiques néo-libérales est essentiel au stade actuel du 
capitalisme mondialisé.
1.1.4.2 – Tout recul de ces politiques contribue au dépassement du capitalisme.
 
1.1.5  –  La  lutte  pour  le  dépassement  du  capitalisme  suppose  celle  pour 
l’approfondissement de sa connaissance et de son étude. Les communistes travaillent à 
cet  approfondissement  théorique  et  contribuent  aux  combats  idéologiques  sur  ce 
terrain.
 
 

1.2 – Dépassement du patriarcat
 
1.2.1 – Le dépassement du patriarcat suppose une lutte constante pour l’égalité sociale 
des hommes et des femmes.
 
1.2.1.1 – Les communistes sont partie prenante de toutes les luttes féministes.
1.2.1.2 – La question de l’égalité se pose dans tous les domaines de la vie, que ce soit 
au travail, dans les autres secteurs de la vie sociale, ou dans la vie domestique.
 
1.2.2 – Le dépassement du patriarcat suppose celui de l’ordre symbolique hétérosexiste.
 
1.2.2.1 – Les communistes militent contre toutes les formes d’homophobie.
1.2.2.2 – Les communistes luttent pour l’égalité de droit et de fait des personnes et des 
couples, indépendamment de leur orientation sexuelle.
 
1.2.3  –  Les  communistes  contribuent  à  la  réflexion  théorique  et  aux  combats 
idéologiques tendant à dépasser les oppressions de genre.
 
1.3 – Dépassement du nationalisme
 
1.3.1  –  Tout  nationalisme  fonde  des  pratiques  et  des  représentations  en  définitive 
racistes. Le combat anti-raciste des communistes est un combat anti-nationaliste.
 
1.3.2 – Les communistes militent pour le dépassement des frontières et l’égalité de droit 
de tous les êtres humains.
 
1.3.2.1  –  Les  communistes  considèrent  que  tous  les  droits,  qu’il  s’agisse  de  droits 
économiques ou de droits civiques reconnus aux nationaux, doivent être reconnus sans 
réserve à tous les résidents, sans condition de nationalité.
1.3.2.2 – Les communistes militent pour le droit de tout être humain à fixer sa résidence 
dans le pays où il le souhaite, et d’y jouir, sans condition de nationalité, de la totalité 
des droits qui y sont reconnus à tout être humain.
 



1.4 – Dépassement du productivisme
 
1.4.1 – Les communistes militent pour une société dégagée du culte du quantitatif. Ils 
considèrent que la production n’est pas une fin en soi, et que les calculs économiques 
doivent  prendre en considération  la  question  du bien être  humain dans toutes  ses 
dimensions.
1.4.2 –  Les communistes militent pour que les besoins de l’ensemble de l’humanité 
soient pris en compte dans les prises de décisions relatives aux modes de vie, aux choix 
économiques, etc.
1.4.3 – Les communistes militent pour un respect des équilibres durables de la planète.
1.4.4 – Les enjeux de civilisation passent par l’expérimentation de nouveaux modes de 
vie.
1.4.5 – Les communistes contribuent à la réflexion théorique sur les modes de vie et de 
production, et contribuent aux luttes idéologiques dans ce domaine.
 
2 – Les communistes entendent s’organiser et contribuer à l’organisation politique de 
celles et ceux qui poursuivent les mêmes objectifs qu’eux.
 
2.1 – Les communistes mènent chacun de leurs combats dans l’unité maximale avec les 
différentes forces qui s’y investissent.
 
2.1.1  –  L’union  des  forces  diverses  qui  combattent  concrètement  pour  tel  ou  tel 
dépassement des structures de domination qui caractérisent la société contemporaine 
est une ligne stratégique essentielle pour les communistes.
2.1.2 – Dans tous les cas, les communistes envisagent leur participation aux luttes, 
actions et réflexions collectives sans souci de domination ou de direction, et sans perdre 
jamais de vue leurs objectifs fondamentaux.
 
2.2 – Les communistes refusent toute séparation de principe entre un champ spécifique 
de la politique, et différents champs du mouvement social.
 
2.2.1 – L’objectif des communistes est de contribuer aux changements de la société par 
le  dépassement  de  toutes  les  structures  d’oppression  et  de  tous  les  rapports  de 
domination. La question du pouvoir n’est pas au cœur de leurs préoccupations, mais 
n’en est qu’un aspect indissociable de l’ensemble de leurs combats.
 
2.2.2  –  Les  communistes  entretiennent  un  rapport  critique  avec  l’ensemble  des 
institutions et lieux de pouvoir.
 
2.2.2.1 – Les communistes militent pour le dépassement de l’État.
2.2.2.2 – Les communistes luttent, dans tous les aspects de la vie sociale et politique, 
contre la délégation de pouvoir et la dépossession de souveraineté.
2.2.2.3 – Les communistes favorisent en toute circonstance les modalités de prise des 
décisions collectives qui permettent de trancher les questions posées au plus près du 
lieu où elles se posent.
2.2.2.4  –  Les  communistes  militent  contre  toutes  les  formes  de  délégation  de 
souveraineté, et favorisent les formes d’expression et de démocratie directe partout où 
c’est possible.
 


